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La guerre noire
]Péiir J. 13.

(Suite) Je vous présente ici une notabilité de la mon- je regardai de tous mes yeux, en écoutant des deux
tagne. oreilles.

craignant quelque nouvelle réplique pi- Carabi était un être complexe, je veux dire qu'il Une ombre paraît sur une pelouse située en pente,
à Padresse des Anglais, il se hâta de coin- y avait en lui deux personnes, e ' t son nom lui était à cent pas de mon arbre : c'est un fagot?... non...
son récit, acquis par l'emploi d'une figure de rhétorique qui c'est une grosse pierre?... oui, rien de plus : une

Quand j'étais jeune, javais pour la chasse une préside assez souvent à l'imposition des surnoms... illusion m'avait fait croire qu'elle bougeait.
, qu'hélast j'aurais dû consacrer tout entière la métonymie. Je la surveille avec obstination: à force de fixer

service de Dieu, et je faisais chaque année de Carabi, le vrai Carabi, était de grande taille, le même objet, mes yeux se fatiguent, tout semble
a excursions dans les montagne-,;,, avec les yeux noirs et vifs, l'air très intelligent, ardent et remuer autour de moi, mon arbre paraît savancer.-- niexs. habile dépisteur d'ours, il n'avait pas son pareil lentement vers la pierre, j'approche, j'approche ...

1 s la fin d'un bel automne, j'étais dans les AI- dans le canton; léger comme un cerf, infatigable et Est-ce un rêve ?
qui servent de frontière entre la France et la faisant retentir le bois de sa voix perçante, il me- -Rrum? rrum?... et la pierre se divise en trois ...

Oie (vrai paradis terrestre pour un chasseur), nait la chasse pendant un jour et une nuit s'il le ýc'était l'oÙrse et ses deux petits qui, depuis près
le fameux Ali, vint me voir. - Notre entre-vue fallait; son manteau était d'un brun doré avec quel- d'une heure, étaient là, sans mouvement, flairant,

,lien dans une belle salle de verdure, encadrée ques mouches blanches. érpiant, écoutant se méfiant avec un merveilleux
Ins centenaires, dééorée de guirlandes mous- Oarabi était le plus magnifique chien griffon instinct...

formées en vignes. sauvages, et parfumées par qu'on pût rêver. -Rroum! rroum 1, - La mère a parlé, bien bas, il
tapis de violettes tardives. L'autre Carabý son maître (celui auquel s'appli- est vrai mais cela suffit: ses petits ont compris...

Je sais" un-ours, me dit-il d'un air prodigieu- que la métonymie), était un très petit homme, haut il n'apparaît aucun pýril.
lit, mystérieux d'un mètre, large d'un mètre, épais d'un' mètre, qui Et les voilà qui trottent, se dressent, se penchent,

1 très, bieni avait une allure inexplicable, il ne marchait pas, il reviennent à la mère au moindre bruit...
Ui, monsieur, et gros comme ça... roulait, il rebondissait' comme un ballon; bref, il Ohl les jolis petits oursonsl

âit toujours le premi r.doigt, il me montrait un sapin qui mesurait arriv e La mère s'avance à pas lents, l'oeil au guet, le, nez
pieds de diamètre. Jamais on ne lui avait vu Iâýher la Piste d'un au vent, toujours méfiante, la voilà sur la limite de

1 encore mieux 1 ours sans l'atteindre: les montagnards l'appelaient Ivoine :
iii, monsieur, fit Ali, redoublant de mystère. aussi le "notaire" ' parce qu'il "faisait toujours faire Elle prend une bouchée et la mâche avec inquié-

s .e pencha versmon oreille et, me serrant à l'ours son testament"... Mais ce nom était réservé tude: de vagues soupçons l'agitent... cependant, rien
tiain à la briser, il ajouta à voix basse pour les grandes occasions, pour les Co m>pliments, ne trahit l'ennemi.%et une "mèW, elle -a ses deux Cipetitel, 1 pour les flatteries...

Les petits sont entrés, eux, sans souci, en vrais
.1 : eh 1 répondis-je avec un point d'admira- Comme lui et son chien ne se quittaient jamais, folichons; ils gaspillent, ils houspillent, ils gaspil-

on les confondait sous l'appellation commune de lent cette pauvre avoine.
mommeur. Carabi. L'un d'eux se roule; l'autre s'élance sur un petit'Îl, se fit un grand silence qui voulait dire D'après les registres de l'état civil, il devait se poirier; son ffère l'y poursuit.

ment CIO choses. nomme%- Genon. Rrroum, 1 - Soudain ils s'arrêtent comme pétri-
monsieur, reprit enÈn AU (la lo< Je les reçus l'un et l'autre avec leségards qui leur fiés... la mère gronde et flaire avec ânxiété... grand

ve était son mot, habituel), elle m'a mangé étaientdus: nos deux chient; s'embrassèrent après silence 1
kisseaux de Poires et gâté au moins dix bois- avoir, fièrement pourparlé; et,, entre deux gouttes -Rrrouml - La mère murmure un nouveau

davoine, éette pauvre bête, Ah 1 si vous ;de rhum, nous organisâmes notre conspiration. congé... aussitôt tombev poires 1 tremblez, branches 1
ajouta-t-il avec un frisson de plaisir, si vous Le même jour,.à dix heures du soir, quelques jouez, oursongl
quelle "trace" dans -MOn.chamP,.COmme un -ombres s'agitèrent silencieusement autour du ver- Cependant, une idée vient à l'ourse... elleregarde

,à deux bêtes, monsieur, oui, monsieur. ger d'Ali; ses Poiriers reçurent en tremblant des ses petits, s'asmre qu'ils ne risquent rien, et se met
'il soupire, de satisfaction. fruits nouveaux d'une dimension inusitée; puis tout à faire le tour du champ d'avoine, avec une méticu-

le motif de cette mystérieuse allégresse dont rentra dans une complète immobilité. Ieuse circonspection.
confident: Perché sur ma branche, j'aspirais avec bonheur Le coeur me bondit, cette - marche l'amenait à

'Ord, Ali était chasseur ; en, second lieu, un cet 4î, calme et Pénétrant des nuits tout chargé des belle portée...ý mais faut-il compter sur quelque
peau et AU, qui ne se fai»ait point scru- 'parfums des " bois noir'$ je me sentais planer chose?... avec les ours.

la tendriý &avançe, savait £0#. bien que les dans l'infini de ce ciel bleu aux scintillantes étoiles, Jamais affût n'aurait obtenu meilleur succès,
ures lui seraient - Payées enseInble cent sur les cimes murmurantes des sapins, le. long de sans un accident bizarre.-

n-te ou deux omts, francs; plus la chairi dont. ces coteaux veloutés -de mousse, et sur les flanS, L'ourse ayant fait la moitié du chemin, s'arrêta:
ôty il féýùit enowrer peut-être cinquante de uelà se rellétaient lee va lue " flottant un bruit étrange arrivait du village; tout à coup ilsq gues Urs

p1m la priMeýý qui, pour Mait dans l'horizon.
france .-, total, environ tic61*8 ceùte franc$. augmenta, s'approcha comme l'éclair, et trois om

£"ait àuffi&akÉzýent P'additioe pour y poýmes de rêve% il.y A un ch&-rmý ma- bres tumultueuses apparurent sur le eôteau, de fa-
getique dans ces solitudes sauvages OÙ leon entend çon à coupeý la retraite à l'ourse.

calcul.. que le lointain frisson du silence; où la chute dýune Cegtàient Une vache indisciplinée, un âneerrant,
eu troisiënle lieu, il savait amez bien la eeuille rývêil1c un écho; 0% un monde nouveau Sm- et un affreux roquet poursuivant le tout avec desla PO .Ur , penser que àrli ble, seýr6vé1er. aboiements aigus.

ýMtt1e affaire à quelque 'C»Uèffl %racon- C"e# le silence d'abord, absolu, saisissant terri- Ot saint Hubertl votre patience fut-elle j ig
iiiudixait partager avec lui. fiant; soudain une rumeur légère surgit et paffle..., soumi ï à Pa 'ille, épreuve 1

tcluoi il me faisait l'honneur fflte un. oiaeau a agité son aile-,, un écureuil à heurté je conservai ea=çinsqueque espoir pourse
eadýa» par cýXPéricDcý-_, qu'il WY aurait une iýoÎX... une fleur de roses sauvages a laissé t«m- eut vite 1ý?FýêÎé, les nouwýau-X venus - W deux Our-y 4r sa goutte 'b:ro@ýe.. le'sileneè reniait.er ýwý nioL. qu'au contraire, c sons terrifiés étaieniý descendus de leur -arbre et se

làe pouee surfine, balles... Souâain encore.. un crL. seul..6 -aigu.. lamenta- gliËgàieût Comme de= rat$ dans J'avoine.
de 1âýpÏpter un, bon compw- Ilk.. siMis:ýee_1 PUÏ1 1 rien 1 c'est le 43Ti: du lchat- Dg t à Mei- Malhewousement, je ne les

le de fou. huant... eeau-le-ýLre lesprit.de la montagne' voyais paiw bim
de toutes les a parlé... pl= malheureusement éncor% caial>i (le ai),

" t ýenu ïne e,6vëler lé, C'cm- Vous sentÀýz thlit à couplan fr8l"Ment. eýtw: tur quýf . emi maître avait titA apes lui 13ur le poirier,
i1'ïý ýq11» eitiam U plutôtý 4uleu ÀÎrique votre ý joue- lino ombre eenýftùt.. cý»t l'a chaUvo- euité outre Z"ffle Par lu aboienum:6 du roquet,

comxnent -tr"yý6 e loul ne ;AOurig curieuse qui est i venue faire unetwS=à- éolieppa. a son 1 =ïtm et bond fut gum le dS
un don de seconde "lé ýûuf'ces "4ee.,Pýrès de vouýs._ elle est loin dffl. d'un Ouxgm

Et puis, 4anJý les gorges solitaires gronde leview 'Un cri effroyable, un tonnerre retentit; un tôur-
leï, idém dans 8ee ý grande Y##x bleu torrent qui teujoum 5eplaint et se torýd eur les; ro- billoz fit "ter l'avoine comme uns eau iaflfiupnto;

fýX4it sur MWI eu ýcliguOttant d'=1 'Air ehes aiguës;, et'elraq-ae bouffée de la brise apporte le chien poussa un hurlement plaintif.
ou qýmmèZe ces sourds =rmýuxeïm, cette. harmonie Vourse, furieuse, rapide Ommae la foudreï l'étrei-

1 &e-jeý, il 14e faudrait pu lui lais8cr sauvage qui berce et fait rêve;% gnkt daffl aw effeq puissantee.
ce", eux bien conserver nbAo%&Ur, -»ed soue l'oëll de Diau, -Peul cria Ali d'Urie yôiX de levant.

pour dont le regard =Mezffl nt dert Jaziais: Prumèuo, Tr«is coups de carabine tonnèrent
"44rý pei- a, çurt6, m'n,ýtto,,,,ae tes ys44, ravis aur ..(;euou sélà, sur le groupe deslates ýeuùv-eà, 16

lès Y&ué,ýs, prýf6icdeeý1Oe bois, 106 rffl cottte«u à la main-
'hôte5 des t5mPêt* et.à,ëe nu4m (lu Cie; respire Ifia- < -Ny vu Pfig., cria AU... Ahi Srae. .,&Ëgêment -cet air ntrténeûx , 8* nuits, 19 emedile "Id 6cout,ý cette OÀ 1 il y ý*t1
Plufflute výoÎX du elOI41" qui 44t bettre ll»- 0"" et Et il m>61«no jour securir

= ônce llluliei 1:.,. 'Je les eni*l# 4ý> ýrý
se Pa"& Îïne wène mnâl*

ÏM ait 4kon,11 venue se ý'eo'41ùT6 uuptiwde nous- j'O Oom«n, eueffl dé, la niý

ýý iüt vement Pour me - d44*ep de sain ll,,Oeàè,tu ci et, i> sm e«ïteau, eler" t k,
lui trancher W%6,patte erisp6s Mr le ptuvre caeau

"aie geête" io =e,*Mný ViYcMiý 4i- roui-te rXwtottAi4t eun *M de Îrdie et-*# de
'Ali at.' fkkait uvXýe le* 4UCW

woY
4.


